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Résumé. – Depuis la fin du XXe siècle, les autorités ecclésiastiques autorisent, 
voire encouragent, l’analyse scientifique des reliquaires et de leurs contenus. 
Ces analyses sont réalisées par des experts regroupant un ensemble de domaines 
de recherche : historiens, anthropologues, médecins légistes, archéologues, 
spécialistes des datations, des métaux, des textiles, etc. À travers de nombreux 
exemples dans lesquels nous développerons principalement les résultats de 
l’analyse des restes humains, nous verrons que ces études pluridisciplinaires ont 
livré des données parfois surprenantes.

Abstract. – Since the late 20th century, ecclesiastical authorities have author-
ised, and even encouraged, the scientific analysis of reliquaries and their con-
tents. These analyses are performed by experts from a wide range of research 
fields: historians, anthropologists, forensic scientists and archaeologists, as well 
as specialists in chronological dating, metals, textiles, etc. We will demonstrate, 
by means of numerous examples focussing mainly on the analysis of human re-
mains, that these multidisciplinary studies can yield some startling results.

Mots-clés. – Anthropologie biologique — Belgique — Datations — Hagio-
logie — Reliques.
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1. Introduction

« Cependant si l’on faisoit la revision des reliques 
avec une exactitude un peu rigoureuse, dit un 

savant bénédictin, il se trouveroit qu’on a proposé à 
la piété des fidèles un grand nombre de fausses re-
liques à révérer, & qu’on a consacré des ossements, 

qui loin d’être d’un bienheureux, n’etoient peut-être 
pas même d’un chrétien. » (Diderot & d’Alembert, 

L’Encyclopédie […], t. XIV, Neufchastel, 1765, p. 89).

La présente contribution traite de l’apport de l’anthropologie biologique 
à la connaissance des individus dont les restes ont été rassemblés dans des re-
liquaires conservés dans diverses églises catholiques de Belgique. Afin de re-
mettre ces recherches dans leur contexte, il nous a paru opportun de commen-
cer l’article en rappelant quelques généralités sur les reliques et sur les analyses 
scientifiques dont elles ont déjà fait l’objet.

D’abord quelques jalons historiques sur le culte des reliques et leur histoire 
en renvoyant pour toute référence bibliographique complémentaire à l’ou-
vrage du quatrième contributeur (Ph. G. : George, 2018) et à la notice de dic-
tionnaire d’Edina Bozoky (2020).

Ensuite un bref rappel de l’utilisation des techniques actuelles d’analyse et 
de leur développement.

Enfin nous développerons une série d’études pluridisciplinaires récentes 
dans lesquelles trois d’entre nous (C.P., P. L. et J.-P. B.) ont été impliqués pour 
la réalisation du volet anthropologique. Elles concernent les vestiges supposés 
de sainte Rolende, de saint Guidon, de saint Norbert, de Jacques de Vitry, du 




